
Lundi 25 novembre 2019 : journée internationale de lutte

contre les violences faites aux femmes,

DDF vous invite à un rassemblement à 18h : Parvis de la Gare – Rouen

Pour en finir avec les FEMINICIDES, les VIOLENCES SEXISTES et SEXUELLES

Une femme est assassinée tous les 2 jours par son compagnon ou son ex-compagnon.

Chaque jour, dans notre pays, des femmes sont tuées ou victimes de violences psycholo-

giques, verbales, économiques, médicales, physiques ou sexuelles.

A la maison, au travail ou dans la rue, les violences patriarcales ne sont pas une
fatalité. Jamais.

Nous exigeons un monde dans lequel les violences n’ont pas leur place.

Les victimes de violences, peuvent être protégées. Les criminels doivent être sanctionnés.

Nous portons la voix des milliers d’enfants victimes ou
co-victimes de violences. Nous dénoncerons les décisions de
justice qui relaxent des pédocriminels en bafouant les droits les
plus élémentaires des enfants.

Parmi nous, certaines cumulent les violences en raison
de leur situation de handicap, de vulnérabilité, de leur âge, de leur
origine sociale, de leur statut de migrantes, de leur orientation
sexuelle, de leur identité de genre ou parce qu’elles sont racisées.

Les femmes sans papiers n’ont aucun moyen de dénoncer les

violences qu’elles pourraient subir dans leur couple...Nous

exigeons leur régularisation et l'autonomie juridique des femmes.

La casse du code du travail et l’assouplissement des conditions de

licenciements précarisent toujours plus les femmes, et isolent

toujours plus celles qui vivent des violences. Les réformes des

retraites, du chômage et des services publics vont être autant

d’entraves aux possibilités d’autonomie des femmes victimes de

violences

Nous honorons nos mortes. Celles qui ont été assassinées parce qu’elles étaient des

femmes. Et parmi elles, toutes celles auxquelles les pouvoirs publics ont tourné le dos, classant

leurs plaintes, refusant d’entendre leurs appels à l’aide.

Nous défendrons les vivantes. Les demi-solutions ressassées depuis des décennies ne

fonctionnent pas. Un Grenelle ne suffira pas. Le gouvernement doit débloquer un milliard d’euros

pour financer des politiques publiques qui touchent l’ensemble de la population.

Les solutions existent. Elles sont connues et reconnues, portées par les associations

féministes :

Numéros utiles :

39 19 :
Violences femmes info

0 800 05 95 95 :
Viols Femmes infos

119 :
Enfance en Danger

01 45 84 24 24 :
Violences au Travail (AVFT)



 Plus de moyens pour les associations et les lieux d’accueils, ouverture de places pé-

rennes dans des lieux dédiés pour un hébergement sans conditions,

 L’accès gratuit à un suivi médical et psychologique,

 Un traitement réel des plaintes et des appels des victimes, la réduction des délais et la

simplification des procédures judiciaires, le respect de la loi, la prévalence de la présomption de

culpabilité, l’éloignement de l’agresseur, la démultiplication des ordonnances de protection et

des bracelets électroniques pour les compagnons violents condamnés à la demande des

femmes,

 Des formations des professionel-le-s à détecter les violences et à réagir de manière

efficace,

 De véritables campagnes nationales de prévention,

 Une autre politique d’éducation nationale intégrant l’apprentissage au respect des

autres, au consentement et contre les discriminations,

 L’obligation faite aux entreprises de prévenir effectivement les violences sexistes et

sexuelles au travail et de protéger les femmes victimes de violences conjugales...

La réponse, contre les féminicides, les violences conjugales et toutes les violences de genre, doit

être collective et passera par la lutte. Parce que les féminicides ne sont pas des faits isolés et qu’ils

s’inscrivent dans un système global qui permet et maintient l’oppression des femmes, nous devons

mener une lutte féministe efficace et effective, œuvrer à la construction d’un mouvement féministe

fort et massif, seul à même de renverser la tendance mortifère actuelle et de dessiner les contours

d’une société basée sur l’entraide, le respect et la solidarité au lieu de l’exploitation, de la

concurrence et de l’individualisme.

Le 25 novembre exprimons notre force, notre colère et notre détermination.

Nous sommes déjà des milliers.

Et nous allons en finir avec les violences sexistes et sexuelles.

DROITS DES FEMMES ROUEN

Pour nous suivre, nous contacter, nous rejoindre :
droitsdesfemmesrouen@gmail.com

Ou sur les réseaux sociaux

@FeministesRouen droitsdesfemmesrouen


